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FLORYAN VARENNES, SAFEWORD

EN DIRECT / Exposition Safeword de Floryan Varennes (http://pointcontemporain.com/tag/oryan-varennes/), du
30 août au 05 octobre 2019 Galerie Le Cabinet d’Ulysse, Marseille
par Julie Crenn (http://pointcontemporain.com/tag/julie-crenn/)

« Le cyborg est notre ontologie ; il dénit notre politique. Le cyborg est une image condensée de l’imagination et de la réalité
matérielle réunies, et cette union structure toute possibilité de transformation historique. »

Donna Haraway – Manifeste Cyborg (1984)

Avant tout rituel, jeu ou expérience BDSM, il convient de dénir un code corporel ou verbal qui mettra n à la séance.
Le safeword fait partie du rituel, du contrat entre les dominant.e.s et les soumis.e.s. Ces pratiques sexuelles impliquent
une discipline, des règles précises, des instruments, une esthétique visant, entre autres, à sublimer la douleur
physique en plaisir. C’est peut-être une clé de lecture de l’œuvre de Floryan Varennes dont les sculptures spéculatives
participent d’une sublimation de corps démembrés, non normés. L’artiste explore trois territoires, celui de l’histoire
médiévale, de l’univers médical et des normes sociétales. Les œuvres en sont les hybrides où systématiquement le
corps est placé au centre de ses recherches. Un corps qu’il nous faut deviner, car il constamment absent, suggéré par
son apparat, des minerves, des attelles et des fragments de vêtements (cols de chemises, pantalons et manches).
Suggéré aussi par ce mur vêtu d’une peinture rose chair faisant référence à la couleur de la peau de l’artiste.
L’architecture devient le réceptacle incarné pour la présentation d’une panoplie de sculptures dont l’ensemble
rappelle une chambre de torture, une salle de trophées ou un cabinet de curiosités. 

Floryan Varennes articule ainsi des éléments de parures, des accessoires dont les fonctions sexuelles, sacrées ou
médicales sont déterritorialisées pour donner à voir des corps altérés. En ce sens, il s’appuie sur les objets issus du
soin comme les orthèses visant à la fois à stabiliser un membre blessé et à compenser une fonction absente ou
décitaire. Les matériaux engendrent une transformation et un soin que l’artiste souhaite magnier. La tenture
intitulée Archa Insula réunit les capuchons de seringues d’insuline utilisée pendant une année. La seringue est l’objet
d’un rituel quotidien pour la personne atteinte du diabète. Floryan Varennes les a assemblés pour créer un motif, puis
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La musique « tactile » fait vibrer le monde du silence
Écrit par  Sylvain Fournier
mardi 8 octobre 2019 15:13

 Cassandra Felgueiras et un de ses
instruments : la « body basse ». PHOTO S.F.

 

Inventrice d’instruments de musique « tactiles » pour les sourds �et malentendants, �la
Ciotadenne Cassandra Felgueiras, diplômée des Beaux-Arts de Toulon, vient d’obtenir le prix �«
déclic jeune » de la Fondation de France. Récit d’une recherche artistique et humaniste.

Et bien non, je n’étais pas en rapport avec des personnes sourdes, avant de mettre au point ces instruments », précise Cassandra Felgueiras, à son retour
de Paris où elle vient de recevoir un prix « déclic » jeune, récompensant des projets originaux portés par des jeunes âgés de 18 à 30 ans. La Ciotadenne
figure cette année parmi les 20 lauréats auxquels sera attribuée une bourse - à hauteur de 7 600 euros - afin de poursuivre leur projet. 
En fait, « j’ai travaillé sur le�son dans le cadre de mes recherches de master axées sur l’interrelation entre le corps, l’espace et le son, aux Beaux-Arts de
Toulon. Le son peut être appréhendé de deux manières différentes : aérienne - la plus commune - et solidienne, par les vibrations », explique très
clairement la jeune femme.

Le corps sert de caisse de résonance aux vibrations

C’est évidemment ce deuxième aspect qui fait tout l’enjeu de la création d’instruments de musique pour les personnes sourdes ou malentendantes, avec
lesquels « le corps devient une caisse de résonance ». Le premier instrument, « le violon tête », a « une armature qui permet de le poser sur la tête, il se
joue avec un archet ou à cordes pincées, le visage, l’ossature osseuse du crâne sert de conducteur aux vibrations » ; le deuxième, le « body celio », se
pose sur le buste, enfin le troisième, la « body basse », s’appuie également sur le buste, le ventre, les vibrations sont à la fois transmises par la cage
thoracique et dans le dos et les épaules par la sangle. Il reprend les caractéristiques d’une guitare-basse, avec ses 4 cordes et un manche épais, qui n’est
pas en bois mais en acier. 
« C’est une matière très plastique et solide », résistante aux tensions des cordes. L’instrument a été réalisé dans les ateliers des Beaux-Arts de Toulon, «
de manière artisanale, sur mesure, pour épouser l’anatomie du corps. » Aucun autre exemplaire n’existe en dehors de ces trois prototypes. Une question
restait à ce stade essentielle : est-ce que cela fonctionne, vraiment ? 
« Oui, les sourds peuvent jouer avec d’autres musiciens » 
« Nous avons ensuite réalisé des performances artistiques, en trio. Je me suis aperçue que lorsque j’en jouais, je faisais partie de l’instrument, et qu’en
même temps l’objet exerce une force sur moi. » De plus, « ce sont des objets qui ont des identités sonores qui leur sont propres », constate-t-elle. Reste
une dernière interrogation : « Est-ce qu’un sourd peut jouer de la musique, sentir, différencier les notes, suivre un autre musicien, jouer ensemble ? » Et la
réponse est : « Oui ». 
« J’ai rencontré Lily, lors des ateliers qu’elle mène à la médiathèque de La Ciotat. Elle est devenue sourde à 28 ans, adorait la musique et jouait d’un
instrument auparavant. » Frank Cassenti, cinéaste, a filmé les rencontres régulières de Lily et d’un groupe de musiciens - David Benzazon, Olivia Rivet et
Eddie Dumoulin - réunis dans le cadre d’ateliers organisés par Cassandra. « J’ai perdu l’audition, donc j’ai perdu la musique (...) fallait plus me parler de
musique », témoigne Lily très franchement, dans un documentaire, toujours en cours de tournage, et dont Cassandra Felgueiras nous a très aimablement
autorisés à visionner les rushes. 
Assise sur l’ampli de la batterie, Lily joue de la basse. Une reprise de Nina Simone, une impro, suivie par les autres musiciens. « À chaque répétition, c’est
tellement fort ! Au fil des répétitions, il y a eu un engouement, il y a eu des rencontres, c’est magique ! » poursuit Lily. Et puis « la body-basse permet
d’entendre de l’intérieur, c’est des sensations nouvelles », confie-t-elle. Cassandra va poursuivre son projet, aller à la rencontre d’autres sourds et
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DÉCOUVRIR

VIDEO. Instrument pour sourds et objet design en algue : bienvenue au

concours Déclics Jeunes

Par Hannibal Watchi le 20.10.2019 à 12h00

Sciences et Avenir est allé à la rencontre de deux gagnants du concours Déclics Jeunes, organisé par la Fondation
de France, qui a récompensé le 24 septembre 2019 les jeunes innovateurs aux projets inspirants.

SCIENCES ET AVENIR

Cet basse, inventée par Cassandra Felgueiras, permet aux personnes sourdes d'apprécier le son et le rythme
grâce aux vibrations émises.

COMMENTER

La jeunesse a des projets pour l'avenir, alors autant lui donner un coup de pouce. Depuis 1975, le concours
Déclics Jeunes créé par La Fondation de France récompense chaque année une vingtaine de jeunes inventeurs.
Ces lauréats obtiennent une bourse pour concrétiser leur projet et leur permettre de prendre leur envol, et cela
dans divers domaines : sciences, arts, environnement, action social, humanitaire...
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La Galerie de l’école d'art de Toulon expose ses jeunes diplômés

Passage
• 3 octobre 2019⇒15 novembre 2019 •

Fraîchement diplômés de l’ESADTPM, Théo Martin (entre art et non-art, clip et performance), Camille Sart
(reconstitution d’espaces traumatiques par le biais de maquettes), Ugo Schirru (pièces en matériaux bruts
dénies par une action protocolaire), Pauline Testi (éditions et dessins envisagés comme des séquences
de lms) et Nicolas Vince (expérimentations liées à la matière et à l’objet, recherches sur sa propre
identité) entrecroisent leurs regards, leurs points de vue et leurs techniques.

Marie Godfrin-Guidicelli
Octobre 2019

La Galerie de l’école, Toulon
jusqu’au 15 novembre
04 94 62 01 48
esadtpm.fr

Facebook Twitter E-mail Imprimer

Marie Godfrin-Guidicelli | Mis en ligne le vendredi 18 octobre 2019 · 

Ailleurs sur Zibeline ...
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Nous utilisons des cookies pour vous garantir la meilleure expérience sur notre site web. Si vous continuez à utiliser ce site, nous
supposerons que vous en êtes satisfait.
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L’ESADTPM et le Parc national de Port-
Cros ont initié un projet de recherche 
au croisement des sciences et de l’art, 
centré sur le paysage en Méditerranée, 
dans le cadre de l’Atelier Latitude 43°. 
Première face visible de l’iceberg : 
l’exposition Paysages en mouvement 
qui réunit un choix d’œuvres créées 
par les artistes invités Sébastien 
Hasbrouck, Raphaël Mahida-Vial, 
Frank Micheletti et Jean-Paul Thibeau.

MARIE GODFRIN-GUIDICELLI 
Janvier 2020 

jusqu’au 18 février 
La Galerie de l’école,Toulon.
www.esadtpm.fr 
Photo : © ESADTPM 2019
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